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q Bâtiment giclé à 100 %

q Soins 24/7

q Studio, 3½ et 4½ pour personnes
autonomes et semi-autonomes.

q Salle à manger avec
service aux tables.

871, rue duVioloneux, Bromont • 450 534-4739 • info@residencebromont.com • www.residencebromont.com

ENTREPRISE EN NOMINATION AU GALA D’EXCELLENCE BROME MISSISQUOI 2015



MARIE-FRANCE LÉTOURNEAU
marie-france.letourneau@lavoixdelest.ca

Après avoir investi massivement au cours 
des dernières années dans l’ajout de pistes, 
l’enneigement et l’éclairage de son domaine 
skiable, Ski Bromont, rebaptisée Bromont, 
montagne d’expériences, souhaite mainte-
nant bonifier l’expérience de sa clientèle. 

« On a fait beaucoup de sondages auprès 
de nos skieurs. La capacité d’accueil et 
l’ambiance, c’est ce qu’on doit améliorer », 
a affirmé le président de la station, Charles 
Désourdy. 

Cela explique que des travaux soient 
actuellement en cours à l’aire de restau-
ration principale, du côté du Versant du 
village, pour revamper la salle à manger. 

« Il va y avoir une nouvelle décoration, 
un nouvel ameublement. Ça va être plus 
éclairé, plus moderne. Les gens vont 
apprécier le feu de foyer (au propane). 
C’était une grosse demande des clients. 
Ça va créer une atmosphère dans cet-
te immense salle à manger », affirme
M. Désourdy.

Éventuellement, un autre chantier, plus 
imposant celui-là, sera mis en branle pour 
ajouter des pieds carrés au bâtiment princi-
pal. « Les gens veulent plus de places assises, 
plus de casiers. Est-ce qu’il pourrait y avoir 
un bar ? Actuellement, nous avons un bistro-
bar, en plus de la salle à manger. On pourrait 
aussi avoir une boutique pour mieux servir 
nos clients », expose le président. 

La possibilité que les deux bâtiments 
actuels au pied des pentes, soit le chalet 
principal et celui de la location d’équipe-
ments, soient interreliés est envisagée. « Ça 
demande une réflexion profonde », dit Char-
les Désourdy. Processus qui sera réalisé au 
cours des prochains mois.

Une première pelletée de terre pour la 

réalisation de ce projet est prévue en mars 
2017, si tout se déroule comme prévu, dit 
Charles Désourdy. 

AUTRES PROJETS
Toujours dans la perspective d’améliorer 

l’expérience client, le chalet du Versant du 
lac sera également agrandi. En principe, 
ce chantier devrait se dérouler à l’été 2016, 
annonce Charles Désourdy. 

Celui-ci fait valoir que la station a atteint un 
certain plateau après avoir investi dans ses 
remontées mécaniques, ses pistes, l’ennei-
gement et l’éclairage. « On se concentre sur 
nos sept versants. On avait un projet pour 
un huitième versant. Mais on l’a laissé tom-
ber. Éventuellement, on éclairera peut-être 
le septième versant, celui de la Côte ouest. 
Nous en avons six sur sept d’éclairés », fait 
valoir le président de la station. 

Cela n’empêche pas que la capacité d’en-
neigement a de nouveau été augmentée de 
10 % cette année. « On est déjà la plus gros-
se fabrique de neige au Québec. Mais ça va 
nous permettre d’ouvrir encore plus de pis-
tes rapidement avant la période des Fêtes », 
dit-il. Une nouvelle dameuse, d’une valeur 
de 400 000 $, a également été acquise.

Au total, ce sont 1  250  000 $ qui sont 
investis pour la prochaine saison hiverna-
le, précise Charles Désourdy. Si la météo 
collabore, les skieurs pourraient effec-
tuer leurs premières descentes à partir du
27 novembre, laisse-t-il savoir. 

NOUVEAU PRODUIT
D’autres nouveautés sont par ailleurs pré-

vues pour la mi-novembre, dont la mise 
en ligne d’un nouveau site web, doté d’une 
plate-forme « plus intuitive » qui facilitera les 
transactions, note la directrice du marketing, 
Carole-Anne Ménard. 

Un nouveau produit sera aussi lancé à la 
mi-novembre. Mais impossible d’en savoir 
plus pour l’instant. « On travaille sur quel-
que chose de spécial. On va essayer de créer 
une atmosphère unique à la station », laisse 
savoir M. Désourdy. 

Selon lui, skieurs et planchistes seront à 
nouveau au rendez-vous cette année. Les 
résultats de la vente d’abonnements de sai-
son à quatre personnes, qui se terminait à 
la mi-octobre, sont similaires à ceux de l’an 
dernier. « En général, je pense que les gens 

ont le goût d’aller jouer dehors. Avec les 
grands froids qu’il y a eu l’hiver passé, les 
gens vont sûrement apprécier plus l’hi-
ver. Ça serait surprenant qu’on ait des 
froids records deux ans de suite... », esti-
me le président de Bromont, montagne 
d’expériences. 

Nouvelle décoration, nouvel ameublement, la salle à manger du chalet principal de Bromont, 
montagne d’expériences sera revampée, annonce Charles Désourdy. — PHOTO ALAIN DION

BROMONT, MONTAGNE D’EXPÉRIENCES

Cap sur le service à la  

CAHIER BROMONTR2   mercredi 28 octobre 2015 laVoixdel’Est

LAVOIXDELEST.CA
76, RUE DUFFERIN
GRANBY, J2G 9L4

PRÉSIDENTE ET ÉDITRICE
LOUISE BOISVERT

DIRECTEUR PRINCIPAL, VENTES
SYLVAIN DENAULT

CAHIER SPÉCIAL LAVOIX DE BROMONT

COORDINATION - MARC GENDRON, DIRECTEUR DE L’INFORMATION

TEXTES - MARIE-FRANCE LÉTOURNEAU, ISABEL AUTHIER,
ANTOINE LACROIX, MICHEL TASSÉ ET JEAN-FRANÇOIS GUILLET

COUVERTURE ET MISE EN PAGES - VÉRONIQUE TREMBLAY

COORDINATION PUBLICITAIRE - CHRISTIAN MALO

PUBLICITÉS - STÉPHANIE TAYLOR ET L’ÉQUIPE DES VENTES

DIRECTEUR PRINCIPAL,
MARKETING
CHRISTIAN MALO

DIRECTRICE VENTES
ET PROMOTION
SOPHIE THIBAUDEAU

DIRECTEUR VENTES
ET CAHIERS SPÉCIAUX
ALAIN LECLERC

RÉDACTION
450 375-4555, OPTION 3

PUBLICITÉ
450 375-4555, OPTION 5

PETITES ANNONCES
450 375-8888

ABONNEMENTS
450 375-4555, OPTION 2



CAHIER BROMONT

La possibilité que les deux bâtiments au pied des pistes du Versant du village, soit le chalet principal et celui de la location d’équipements, soient interreliés pour ajouter des pieds carrés est envisagée. 
— photo alain dion
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PROJET

immobilier
Sur 1.3 km de rivière
• Huitplex • Sixplex • Cottages • Jumelés

+TX

SERVICE DE NAVETTE
POUR LE SKI

SENTIER PÉDESTRE,
VENEZ LE MARCHER

JUMELÉ À PARTIR DE

249 500$

+TX

Bureau des ventes 450-534-3111
25, avenue de l’Hôtel-de-ville,
Bromont info@parcsurriviere.com

Heures d’ouverture : 11 h à 16 h ou sur rendez-vous

www.parcsurriviere.com

Le plus
BEAU SITE
à Bromont

à partir de seulement

170 000$*

Condos 3 chambres en prévente

Faites vite!

* sur certaines unités

3827617  



CAHIER BROMONT

Jean-François Guillet
jean-francois.guillet@lavoixdelest.ca

 Bonne bouffe, vélo et histoire. Voici 
les trois principaux axes autour des-
quels s’articuleront les projets de 
Tourisme Bromont durant les mois 
à venir. Tout ceci afin de consolider 
l’assise de la municipalité en tant 
que destination récréotouristique 
incontournable. 

C’est indéniable, la gastronomie a la 
cote depuis quelques années. Tou-
risme Bromont a décidé de surfer 
sur cette vague qui déferle à travers 
le globe en lançant en juin au Centre 
culturel St-John la campagne « Bro-
mont a du goût ». Question de met-
tre les papilles gustatives des visiteurs 
à profit, l’organisation veut éviter que 
les 37 restaurateurs et représentants 
de commerces à vocation gourman-
de de la localité travaillent en silo.

« Bromont a du goût, c’est avant tout 
une vision. Et pour que ça fonctionne, 
il faut que les restaurateurs se sen-
tent impliqués dans le projet. Jusqu’à 
maintenant, c’est extrêmement 

positif », indique Mélanie Armstrong, 
directrice adjointe au développement 
touristique de Bromont.

Pour amener l’initiative plus loin, un 
comité formé de restaurateurs, aux-
quels se greffera un élu de la Ville, doit 
voir le jour dès le début de 2016. Le 
conseil municipal doit au préalable 
donner son aval à la démarche.

Plein les YeuX…
En parallèle, Tourisme Bromont tra-

vaille sur une série de capsules vidéo 
qui serviront d’outils promotionnels 
aux commerçants. « La bouffe, ça 
passe par les sens. Et l’aspect visuel 
est très fort. On veut mettre en valeur 
les restaurateurs d’ici, mais aussi les 
autres attraits de Bromont », expli-
que Mélanie Armstrong. 

Le développement d’un concept 
avec la télé communautaire (MAtv) 
est également en gestation, pour-
suit-elle. « Ce serait sous forme de 
teaser. Reste à trouver un angle. 
Ça pourrait être le parcours de vie 
d’un entrepreneur, ce qui l’a ame-
né à s’établir à Bromont. Ça devrait 
aussi être lancé en 2016. »

L e s  t a l e n t s  c u l i n a i r e s 

d’entrepreneurs bromontois seront 
aussi mis à contribution pour 
concocter le livre de recettes « Du 

cœur au ventre ». Les profits de la ven-
te du bouquin, qui devrait être lancé 
d’ici la fin décembre, iront au centre 
de dépannage Marguerite-Dubois. 

Une campagne promotionnelle 
découlant de l’ouvrage est dans les 
cartons. « On veut mousser l’inté-
rêt pour nos bonnes tables dans la 
période creuse de février. Et c’est le 
mois de l’amour, alors ça cadre bien 
avec le titre du livre, fait remarquer 
Mélanie Armstrong. Les restaura-
teurs pourraient mettre quelques-
unes des recettes qu’on y retrouve à 
leur menu. »

neiGe et VÉlo
Bromont est reconnue pour le ski 

en hiver. Pour se positionner en tant 
que « destination vélo » la municipa-
lité souhaite offrir des pistes l’année 
durant. Pour ce faire, la « Ville bran-
chée » veut miser sur les adeptes 
de vélo sur neige (Fat Bike). « Il y a 
vraiment un engouement grandis-
sant depuis un an ou deux pour le 
Fat Bike. On veut vraiment structurer 

notre offre pour répondre aux atten-
tes de cette clientèle », mentionne 
Mélanie Armstrong. 

Des tracés balisés seront donc 
aménagés dans le mont Oak spéci-
fiquement pour cette discipline. 

l’Histoire, au GoÛt Du Jour
Depuis quelques années déjà, les 

amateurs d’histoire peuvent se fami-
liariser avec le passé de Bromont par 
le biais d’un circuit patrimonial.

Or, Tourisme Bromont a décidé de 
dynamiser le trajet en lui conférant 
un aspect interactif. «Si on veut atti-
rer une clientèle plus jeune, il faut 
amener une valeur ajoutée aux 
pancartes historiques existantes 
avec du contenu animé », fait valoir 
Mme Armstrong. 

Les visiteurs n’auraient qu’à télé-
charger le circuit dans leur télé-
phone mobile ou leur tablette. 
L’application déterminera la position 
des marcheurs par géolocalisation. 
Dès que ceux-ci seront devant un 
point d’intérêt, du contenu sera dis-
ponible en complément : des photos, 
des vidéos ou des interviews avec 
des pionniers de la région relatant 
des anecdotes, cite en exemples celle 
qui chapeaute l’initiative en colla-
boration avec Diane Potvin, qui fait 
des visites guidées du tracé histori-
que depuis des années. « Est-ce que 
quelqu’un reprendra le flambeau 
quand Diane arrêtera ? On ne sait 
pas. Pour elle, le circuit patrimonial 
interactif, c’est comme un legs pour 
les générations futures. »

Bromont bonifie son 
offre touristique

On voit ici la directrice adjointe au développement touristique de Bromont, 

Mélanie Armstrong, dans le bureau d’accueil touristique de la municipalité. — 

Photo AlAin Dion
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BrunchduChâteau
Pour vos moments d’exception

Tous les dimanches

Pianiste
Moitié prix pour les enfants de 6 à 11 ans et
gratuit pour les enfants de 5 ans et moins.

LesFêtesauChâteau

par personne

chateaubromont.com | 450 534 3433

Repas gastronomique le 31
au restaurant Les Quatre-Canards

Grand réveillon dansant du 31
au Grand Salon

Brunchs spéciaux de Noël
et du Jour de l’An

Certificats-cadeaux

Voyez toute la programmation
sur notre site internet

3295$

3818115  
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UN ESPRIT SAIN DANS UN CORPS SAIN
Le retour aux sources

du Dre Chantal Ducasse

DreChantal Ducasse a ouvert les portes de sa cliniquedeBromont
depuis quelques semaines. Enchantée par l’environnement naturel
qui l’entoure, elle pratique unemédecine qui retourne directement
aux sources en accueillant ses patients, comme autrefois, dans ses
bureaux privés à sa propriété. Voici son parcours professionnel.

J’ai grandi en Gaspésie à côté du fleuve, dans le calme de la nature. Déjà
petite, je savais que je voulais devenir médecin pour aider les gens. J’avais
aussi une autre passion : les sports ! J’ai donc réalisé mes deux rêves : devenir
professeur d’éducation physique et ensuite médecin. Après ces longues
études, j’ai réussi mon examen canadien afin d’obtenir mon diplôme en
médecine du sport. Grâce à cette certification, j’ai pu devenir le médecin
de l’Équipe nationale de hockey féminin et médecin de l’Équipe nationale
de patin de vitesse courte piste. J’ai eu la chance de côtoyer les grands
athlètes de chez nous et de voyager à travers le monde avec eux. Ce fut une
expérience inoubliable.

En 2002, j’ai fait le saut en médecine privée. Je voulais faire une différence
et pratiquer la médecine comme je l’avais imaginée. Prendre le temps
d’écouter mes patients, être disponible, devenir un meilleur médecin en
assistant à des congrès en Europe et aux États-Unis.

Je me suis gâtée en assistant à beaucoup de conférences médicales à
travers le monde et c’est à ce moment que j’ai découvert la médecine
régénérative. Cette approche me permettait d’aider mes patients qui ne
pouvaient plus bouger à cause de douleurs à leurs muscles, leurs tendons
ou leurs articulations. Pour moi, la santé, c’est simplement l’application des
bonnes habitudes de vie : bouger, bien manger et gérer le stress du mieux
que l’on peut. La médecine régénérative ou prolothérapie (thérapie par
prolifération) devenait pour mes patients une avenue très intéressante pour
traiter ce qui les empêchait de bouger.

De plus, n’étant pas une fervente des injections de cortisone à cause de
tous ses effets secondaires, j’ai vite adopté la médecine régénérative qui
consiste à injecter un produit tel que le dextrose (une forme de sucre) ou
encore mieux les propres plaquettes des patients.

Les injections de plaquettes (PRP) consistent à faire un prélèvement sanguin
dans mon bureau et après centrifugation, je récupère les plaquettes qui
sont riches en facteurs de croissance et je les réinjecte soit dans les tendons,
soit dans les ligaments, soit dans les articulations de mon patient.

Nous pouvons maintenant guérir grâce à nos propres cellules !!!

La cortisone n’est qu’une solution temporaire pour la douleur et ne régénère
rien, au contraire.

La médecine régénérative devient maintenant pour moi un outil
supplémentaire dans mon arsenal thérapeutique afin d’aider autant mes
patients athlètes que mes patients âgés qui souffrent d’arthrose.

TOUJOURS
À L’AVANT-GARDE

AuQuébec,DreDucasse est unprécurseur dans les traitements par injections
ostéo-articulaires en médecine régénérative. Elle est également le premier
médecin femme non radiologiste à avoir utilisé l’échographie comme outil
afin d’améliorer la précision des injections et en assurer ainsi la sécurité.
Elle a été la première femme médecin à construire sa propre clinique privée
multidisciplinaire en médecine du sport à l’Île-des-Sœurs. Maintenant, elle
se consacre exclusivement à sa clientèle ici à Bromont.

IMPLIQUÉE
DANS SA COMMUNAUTÉ

Résidente de Bromont depuis peu de temps, elle n’hésite pas à s’impliquer
au sein de sa communauté à titre, entre autres, de participante au Défi
Golf Sclérose en plaques avec Jocelyne Cazin depuis deux ans. Elle a
aussi récemment joué le rôle de bénévole lors du Bromont Ultra 2015 et

Pour prendre rendez-vous : 450 534-3968

www.dreducasse.com

Dre CHANTAL DUCASSE

injections de cortisone à cause de
adopté la médecine régénérative qui

dextrose (une forme de sucre) ou
des patients.

aussi récemment joué le rôle de bénévole lors du Bromont Ultra 2015 et
s’implique également auprès de Philippe Bédard, notre athlète en tennis.

COMPÉTENCES ET EXPÉRIENCES
Doctorat en médecine (Université de Montréal)

Bachelière en éducation physique (Université de Sherbrooke)
Un an de formation en biologie cellulaire (Université de Sherbrooke)
Diplômée de l’Académie Canadienne de Médecine du Sport (ACMS)

Membre de l ‘ACSM (American College of Sport Medicine)

Membre de l’AQMS (Association Québécoise en Médecine du Sport)

Membre du Groupement des Échographistes de l’Appareil Locomoteur et de
la Société en Imagerie Musculo-Squelettique (SIMS) (Europe)
Membre de l’AAOM (American Association of Orthopedic Medicine )

Membre de CAOM (Canadian Association of Orthopedic Medicine)

Médecin prolothérapiste (dextrothérapie et injection de plaquettes) depuis 5 ans
Niveau 4 (Fit Fore Golf) en prévention des blessures liées à la pratique du golf
Niveau 2 en enseignement du golf (PEG)
Mission humanitaire au Mexique en 2013 (800 patients traités avec
prolothérapie-dextrose)

Conférencière en médecine du sport auprès de médecins de famille et pour
l’AQMS (Association Québécoise en Médecine du Sport)

CHANTAL DUCASSE
MD, Dip Med Sport

3833293  
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Jean-François Guillet
jean-francois.guillet@lavoixdelest.ca

Près de six ans après son lancement, le re-
groupement Gens d’affaires de Bromont 
(GAB) est plus vivant que jamais. Pour 
l’organisme sans but lucratif qui compte 
quelque 200 membres, pas question d’im-
mobilisme. À travers les conférences et le 
réseautage, les projets ne manquent pas.

C’est l’homme d’affaires bromontois Marc 
Deslandes qui a lancé GAB en janvier 
2010. « Quand je suis arrivé à Bromont en 
2008, je ne connaissais personne. Et à ma gran-
de surprise, j’ai réalisé qu’il n’existait aucun 
regroupement de gens d’affaires ici. J’en ai glis-
sé un mot à la mairesse (Pauline Quinlan) et 
elle m’a dit de créer une organisation. Comme 
je suis un homme de défis, j’ai accepté parce 
que ça répond à un réel besoin. »

En fait, la prémisse du projet est de « favo-
riser le développement et le rayonnement 
de la communauté d’affaires de Bromont ». 
GAB se distingue toutefois des chambres de 
commerce, souligne son fondateur. « L’idée 
de base part d’un besoin de se rencontrer, 
d’échanger à propos de la réalité dans le 
monde des affaires. Nous n’avons pas la 
prétention de révolutionner le modèle qui a 

fait ses preuves ailleurs. Mais je crois qu’on 
réussit à se distinguer par le dynamisme de 
notre groupe. »

D’ailleurs, cette vivacité n’a pas tardé à por-
ter ses fruits, note Marc Deslandes. « GAB a 
connu une croissance assez spectaculaire, 
dit celui qui gravite dans la sphère financiè-
re depuis plus de 20 ans. En peu de temps, 
nous étions près de 200 membres. Et ce qui 
fait la beauté de Gens d’affaires de Bromont, 
c’est que ce n’est pas un feu de paille. Le 
membership se maintient d’année en année. 
C’est stimulant de voir que ce qu’on a créé 
évolue dans le temps. »

ouverture
À part les conférences et les activités de 

réseautage, GAB tente de sortir des sentiers 
battus « à sa manière », en permettant aux 
gens d’affaires de rencontrer des entrepre-
neurs sur le terrain, affirme la nouvelle pré-
sidente du conseil d’administration, Chantal 
Lecourt. « On a des entreprises extraordinai-
res à Bromont et on veut que leurs réussites 
fassent boule de neige. Ça va au-delà de la 
promotion, parce que ce n’est pas notre but 
premier. En fait, les membres sont invités, 
dès que l’occasion se présente, à aller visi-
ter une compagnie pour se familiariser avec 
les façons de faire de l’équipe sur place. Ça 
permet de créer un tissu social qui a de la 

vigueur, qui reflète notre ville. Une munici-
palité accueillante qui voit grand. »

Et n’allez pas croire que GAB s’adresse uni-
quement aux propriétaires de grandes entre-
prises comptant des années d’expérience, 
insiste celle qui a sa propre agence de com-
munication. « Quand on m’a proposé la pré-
sidence de Gens d’affaires de Bromont, ça m’a 
pris par surprise. Je suis travailleuse autono-
me et je n’aurais jamais pensé me faire offrir 
un poste comme celui-là. Quand on y pense, 
grandes ou petites, les entreprises vivent sou-
vent les mêmes réalités. »

Une des principales activités annuel-
les chapeautées par GAB est le tournoi de 
golf de la Fondation du maire de Bromont. 
Depuis deux ans, une portion vélo s’est greffée 
à l’événement. Question de rester proactive, 
la direction de GAB a également ajouté un 
volet randonnée. « Il faut demeurer à l’affut 
des tendances si on veut se démarquer, indi-
que Chantal Lecourt. Dès qu’on a une chance 
de jumeler plusieurs activités populaires, on 
le fait. Et on est très ouverts aux propositions. 
Je crois que c’est ce qui fait que le sentiment 
d’appartenance des membres est aussi fort. »

GENs d’AffAIREs dE BROMONT

Une communauté en mouvement

La présidente de Gens d’affaires de Bromont, Chantal Lecourt, et le fondateur de l’organisation, 

Marc deslandes. — Photo AlAin Dion
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www.clubdescantons.com

450 919-0912 ou 450 775-9797

le luxe à prix abordable
à partir de

269 000$

CONDOS
SKI IN/SKI OUT

PHASE I

220, ch. des Diligences
Livraison immédiate

PHASE II

150, ch. des Diligences
Livraison novembre 2015

✰
Ch. des Diligences

C
h
em
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e
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é Pentes de

Ski Bromont

Parc
Équestre
Olympique
de Bromont

3830704  3829027  
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3833023  

Du lun. au ven.: de 9 h à 21 h
Sam. et dim.: de 9 h à 18 h

450 534-2534
Nous servons des déjeuners

450 534-1840

Banque

Guichet bancaire
450 534-3331 450 534-0422

ChezMetro Plouffe, nous croyons qu’être passionné, authentique, rafraichissant

et orienté vers la clientèle nous permet d’assurernotre proximité avec les gens.

89,boul. de Bromont
,Bro

mo
nt

Vêtements sportifs
450 534-0398 450 534-2112450 534-4600

Le cœur commercial de Bromont

450 534-3434

Votre santé, c’est tout ce qui compte !

Simon Campagna
Pharmacien-propriétaire
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JEAN-FRANÇOIS GUILLET
jean-francois.guillet@lavoixdelest.ca

À quelques semaines de l’entrée en vi-
gueur de la loi sur les soins de fin de vie, 
l’équipe de la Maison Au Diapason s’est à 
nouveau questionnée sur l’aide médicale 
à mourir. Le personnel de l’établissement 
bromontois a choisi de maintenir le cap 
en n’offrant pas cette option, privilégiant 
les soins palliatifs qui font la renommée 
de l’organisation depuis plus de cinq ans. 

« La loi 52, qui sera en fonction en décem-
bre, garantit à tous les citoyens des soins 
palliatifs de qualité. Et, malheureuse-
ment, on n’en parle pas beaucoup. Je 
pense qu’au Québec, il faut se donner 
un peu de temps pour apprivoiser [l’aide 

médicale à mourir], indique Lucie Wise-
man, directrice générale de la Maison Au 
Diapason. Ça inquiète plusieurs person-
nes. Et certains médecins ont des objec-
tions de conscience de poser un geste 
comme celui-là. »

À ce propos,  M me   Wiseman estime 
qu’un message biaisé a été véhiculé au 
cours des derniers mois. « Les maisons de 
soins palliatifs ne sont pas contre la loi, 
ni contre les citoyens. On avertit simple-
ment les patients qu’ils pourront exercer 
leurs droits en obtenant l’aide médicale à 
mourir ailleurs qu’ici. »

Bien que la Maison Au Diapason ne 
souhaite pas, pour le moment, prodi-
guer l’euthanasie par le biais d’injections 
létales, le personnel de l’établissement 
devra respecter des normes très strictes 
concernant les directives médicales anti-
cipées prévues dans la loi 52. Ainsi, les 
patients pourront à l’avance choisir les 
soins qu’ils veulent recevoir ou pas s’ils 
deviennent inaptes. Ces volontés seront 
répertoriées dans un registre accessible 

MAISON AU DIAPASON

« Rendre précieux l

La directrice générale de la Maison Au Diapason, Lucie Wiseman.

d’éclatP R OMO T I O N

de rabais sur
le traitement Ulthera*

100$

AprèsAvan t

Ultherapie
L’ultherapie est un traitement non chirurgical par

ultrasons resserrant la peau tombante du visage et du

cou. Vous obtiendrez des résultats d’allure naturelle et

ce, en seulement une heure.

Dre Stéphanie Olivier
MD, FRCSC

chirurgienne esthétique

chirurgie esthétique

97, boul. de Bromont, Bromont (Québec) J2L 0P1
T. : 450 726.9050 | SF. : 1 855 726.9050 | cliniquemedispa.ca

*Valide jusqu’au 1er janvier 2016

Ne peut être jumelée à aucune autre offre

Agence immobilière
GROUPE SUTTON-IMMOBILIER ESTRIE

Marie
Dubois
Courtier
immobilier

Lucie
Courtemanche
Courtier
immobilier

Thérèse
Prévost
Courtier
immobilier

450 531-2243

851, rue Shefford
Bromont

3822627  

3831063  

3830126  
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ux le quotidien des patients »

Voici quelques-unes des membres de l’équipe du Diapason : Linda Gosselin et Odette Bisaillon 

(avant). Geneviève samson, Marie-philippe Gaudreau, Charlotte Evans, Lyne perras, Monique 

patenaude et Chantal poirier. — Photos Janick Marois

à tous les professionnels de la santé. « Un 
patient pourrait demander de ne pas être 
réanimé par exemple », mentionne Lucie 
Wiseman. 

RECRUTEMENT

Quelque 165 bénévoles gravitent autour 
de l’établissement de soins palliatifs de 
Bromont, à raison d’environ 30 000 heures 
par année. À ce jour, la maison comptant 
huit lits et 23 employés (incluant la direc-
tion) a accueilli plus de 550 patients, dont 
l’âge moyen est 69 ans. 

Or, la philanthropie a évolué depuis quel-
ques années et la maison a dû s’adapter 
à cette réalité, note Mme Wiseman. « La 
plupart de nos bénévoles sont de jeunes 
retraités. Ils voyagent de plus en plus. Ils 
prennent du temps pour réaliser des rêves. 
Et les gens en général sont très occupés, 
alors ils ont moins de temps à consacrer 
à une cause. Mais somme toute, on se 
tire bien d’affaire en ce qui concerne le 
recrutement. »

Pour ce faire, la maison offre annuelle-
ment deux formations au grand public. 
Celles-ci s’échelonnent sur trois jours et 
totalisent une vingtaine d’heures. « Ça 
permet notamment aux gens d’évaluer leur 
perception du concept de la mort, souli-
gne Mme Wiseman. On explique aussi par 

où le patient en fin de vie passe. Même 
chose pour ses proches. Après les ateliers, 
si les participants souhaitent poursuivre 
comme bénévoles, nous faisons des entre-
vues personnelles. »

FINANCEMENT

Les frais de fonctionnement annuels de la 
maison de soins palliatifs sont de 1,3 M $. 
Québec soutient l’organisation en lui 
octroyant une somme avoisinant un demi-
million de dollars. Selon Mme Wiseman, 
l’enveloppe consentie par le ministère de la 
Santé « ne couvre pas les coûts du personnel 
infirmier ». Les récentes suppressions dans 
le réseau de la santé laissent donc la direc-
trice générale sur le qui-vive. 

« Des coupures représenteraient un défi 
supplémentaire pour les maisons de soins 
palliatifs, concède-t-elle, qui représentent 
30 % des lits de ce type au Québec. Je ne crois 
pas que le gouvernement a dans ses cartons 
l’idée de fragiliser ce réseau (de 31 établisse-
ments) qui fonctionne bien. »

Outre le maintien de la gratuité des soins, 
le principal défi des effectifs de la Mai-
son Au Diapason est de rester centrés sur 
les besoins de leur clientèle, fait valoir 
Mme Wiseman. « Ce qu’on veut avant tout, 
c’est de rendre précieux le quotidien des 
patients en fin de vie. »
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WWW.STEVALKA.COM

GINO MANDRÉA

CELL. : 514 234-5331

Maison personnalisée

grand terrain,
vue spectaculaire sur le Mont BroMe

projet de prestigeMaisonModèle

222, rue roBerts,
BroMont intersection de sheffington

doMaine de la prairie

ÀVENDRE

saMedi et diManche, 13 h à 17 h
aussi sur r.-v. 514 234-5331 ou
au Bureau des ventes
situé au 233, rue roBerts, BroMont

visite liBre

3833187  
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ISABEL AUTHIER
isabel.authier@lavoixdelest.ca

Quatorze jeunes artistes ont déposé leur 
dossier de candidature et les auditions 
débuteront le 24 octobre. Ce jour-là, dix 
d’entre eux seront retenus pour prendre 
part à l’intense aventure « Jeune relève 
bromontoise », qui en est à sa 7e année 
d’existence.

Si le projet est ouvert aux 8 à 18 ans doués 
pour le chant, la danse, la poésie ou l’hu-
mour, le profil des participants de la cuvée 
2015 se dessine ainsi : « Ils ont entre 8 et 
15 ans, des filles et des garçons, et sont tous 
chanteurs », indique l’agente de dévelop-
pement culture et vie communautaire à la 
Ville de Bromont, Christine Rossignol, qui 
fera partie du comité de sélection en compa-
gnie des auteurs-compositeurs-interprètes 
bromontois Mathieu Mathieu et Inger Wœst.

Mais il ne s’agit pas d’un concours, note 
Mme Rossignol. Il n’y a ni lauréats ni remise 
de prix. « Jeune relève bromontoise » offre 

plutôt aux jeunes la chance de vivre une 
expérience de scène unique, encadrés par 
des professionnels du milieu. 

PLUSIEURS ÉTAPES
Une fois choisis — en fonction de leur voix, 

de leur présence, de leur interprétation et de 
leur répertoire —, les jeunes devront toute-
fois franchir bien des jalons d’ici le spectacle 
final du samedi 28 novembre prochain. 

Pour réaliser ce rêve, ils devront mettre à 
leur agenda une rencontre d’information, 
une classe de maître et une journée de mise 
en scène, sous la direction musicale et artis-
tique de Wœst et de Mathieu. Deux musi-
ciens s’ajouteront également à l’équipe.

« C’est souvent la première fois que ces 
jeunes peuvent se produire sur une scène. 
Et ça leur permet aussi de recevoir une 
formation et de connaître les autres par-
ticipants. Ils peuvent ainsi prendre part à 
toutes les étapes d’un spectacle », explique 
Mme Rossignol.

Il y a de beaux talents à Bromont, consta-
te-t-elle. « Vraiment. C’est beau à voir, cette 
relève. »

Certains visages reviennent, mais il y a 
chaque année de nouveaux participants. 
Et peu importe qu’ils soient habitués ou 
recrues, tous doivent se soumettre au pro-
cessus d’auditions.

SALLE COMBLE
Présenté en formule cabaret au Centre 

culturel St-John de Bromont, le spectacle 

du 28 novembre au soir fera sans doute sal-
le comble... encore. « Il y a 94 places, alors 
seulement avec les familles, c’est toujours 
sold-out », fait remarquer la dame.

Les spectateurs auront droit à une heure 
et demie de prestations scindée en deux 
segments. Chaque « star d’un soir » offrira 
deux chansons, en plus de joindre sa voix 
à un numéro collectif en finale.

JEuNE RElèvE BROMONTOIsE

Pour être la 
star d’un soir

« Jeune relève bromontoise » permet à de jeunes talents de monter sur scène, souvent pour la 
première fois. — photo fournie par la ville de bromont

R10   mercredi 28 octobre 2015 laVoixdel’Est

15$

En collaboration avec

La vente de poinsettias au profit de
La Fondation Au Diapason

est de retour !

À NOTER : Nous serons aux Galeries

de Granby les 26, 27 et 28 novembre.

Venez nous rencontrer devant la boutique

Jean Bleu pour acheter votre poinsettia !

La date limite pour passer une
commande est le 19 novembre 2015.

Le Diapason espère vendre 3000 poinsettias cette année.

Pour y arriver, l’organisme a besoin de vous!

Vous contribuerez par la même

occasion à maintenir la
gratuité des soins et des

services offerts par le

Diapason dans les

communautés de la
Haute-Yamaska et

de Brome-Missisquoi.
• Des boîtes de 8 poinsettias

sont aussi disponibles.

MERCI INFINIMENT!

Réservez dès maintenant votre poinsettia

par téléphone: 450 534-2002, boîte vocale 254
en ligne : www.audiapason.org.

450 534-5443
395, chemin de Gaspé
Bromont

CLINIQUE
VÉTÉRINAIRE

• Tests et analyses sanguines
complètes sur place et
résultats rapides

• Ouvert le mercredi

Autres services :

• Consultation

• Chirurgie

• Dentisterie

• Radiographie numérique

• Hospitalisation

HORAIRE

Lundi : 9 h à 19 h

Mardi : 9 h à 17 h

Mercredi : 9 h à 17 h

Jeudi : 9 h à 19 h

Vendredi : 9 h à 19 h

Samedi : 9 h à 12 h

Dimanche : Fermé

cvbromont@hotmail.com
www.cliniqueveterinairebromont.com

3818117  3829051  
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Trois expériences
thermales pour le prix de
deux, tout l’automne.1

Obtenez l’expérience
thermale de soirée

gracieusement la veille
de votre soin.2

Faites un pacte avec le
bien-être et la vitalité et
bénéficiez d’une foule

d’avantages irrésistibles.

À partir de

1 Valide du dimanche au vendredi. Jusqu’à 70 $ d’économie pour le groupe.
2 Valide sur réservation d’un forfait incluant un soin. Non transférable en temps ni entre personnes.
3 Tarif par personne à l’achat d’un abonnement couple. Taxes en sus.
Les promotions ne peuvent être combinées. Visitez le balnea.ca/promotions pour plus de détails.

2JAMAIS SANS GRATUIT LAVEILLE ABONNEMENTS

148$
Dimanche inclus 3

3831261  
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ANTOINE LACROIX
antoine.lacroix@lavoixdelest.ca

Grâce à un programme d’échange entre
Bromont et la ville de Cabourg, dans le 
nord de la France, des Bromontois peuvent
s’expatrier durant deux mois en Normandie 
afin d’y travailler, mais surtout, d’y vivre une 
expérience des plus enrichissantes. 

Les liens entre Bromont et Cabourg remon-
tent aux années 70, selon Valérie Marin, 
responsable du programme d’échange. À 
l’époque, c’était surtout le monde éques-
tre qui unissait les deux villes. Or, depuis 
six ans, les relations qu’entretiennent les 
municipalités se résument en des échanges 
d’étudiants d’une durée de deux mois d’une 
ville à l’autre. 

« Ça va super bien. On a même amené ça 
à un autre niveau. La classe de 4e année de 
La Chantignole correspond avec un élève 
d’une classe de l’école primaire de Cabourg, 

explique Valérie Marin. On veut vraiment 
faire connaître cette ville pour que plus tard, 
les jeunes Bromontois aient le goût de parti-
ciper à l’échange. »

Les seules conditions pour pouvoir tra-
verser l’Atlantique sont d’avoir 18  ans 
et d’habiter Bromont. « Par la suite, des 
entrevues sont faites pour sélectionner 
les deux meilleurs candidats », indique la 
responsable.

Cette année, ce sera par contre plus dif-
ficile, avec la disparition de l’Association 
Québec-France. « Il va falloir faire toutes nos 
démarches seuls. Le plus dur sera d’obtenir 
les visas », déplore Valérie Marin. Elle confir-
me toutefois que le programme d’échange 
demeure et que les candidatures peuvent 
être expédiées dès maintenant vers l’hôtel 
de ville de Bromont.

EXPÉRIENCE ENRICHISSANTE 
Caroline Routhier et Mathieu Julien-

Dupuis, deux Bromontois qui ont eu l’occa-
sion de se rendre à Cabourg, disent avoir 
adoré leur expérience dans l’Hexagone. Les 
deux s’entendent pour dire que ça a été « très 
enrichissant » et qu’ils y retourneraient n’im-
porte quand. 

« J’ai tellement aimé ça ! L’adaptation s’est 

PROGRAMME D’ÉCHANGE ÉTUDIANT EN FRANCE

Une expérience 

Jean-Guy

Bromont

oral.
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En collaboration avec

À La Maison Au Diapason
50, rue du Diapason à Bromont

Au profit de

Plus de 25
talentueux exposants!

Venez découvrir leurs créations
et trouver vos cadeaux de Noël : tricot, peinture,
bijoux, poterie, photographie, nourriture, articles
de décoration, savons artisanaux et plus encore!

22 novembre 2015
10h à 16h • ENTRéE GRATUITE

*ARGENT COMPTANT

SEULEMENT

* Le marché a lieu au sous-sol.
Prendre note qu’il n’y a pas

d’ascenseur à La Maison Au Diapason*.

POUR INFORMATION:

450 534-2002,

poste 248.

ANTIQUITÉS Jean-Guy GélineauJean-Guy

247, chemin Granby, Bromont
(autoroute 10, sortie 74)

Tél.: 450 534-2414
Téléc.: 450 534-0776*à l’arrière du magasin d’antiquité

VENTE DE MEUBLES
ANTIQUES

Très grand choix de meubles
canadiens, victoriens et autres.

Grande sélection de chaises
«Press back».

Armoires en pin, mobiliers de salon,
chambres à coucher et salles à

manger, lits en laiton, chiffonniers,
bureaux, tables rondes, plafonniers,

cruches et autres.

VENTE DE
MEUBLES USAGÉS*

Gélineau

*à

Annick-Aimée Cotnoir
Orthophoniste

870, bureau 235, rue Shefford, Bromont

505, place St-Henri, Montréal

514 576-2326

annickcotnoir@gmail.com

Dyslexie/dysorthographie/langage oral.

Enfants d’âge scolaire et adultes.

3829058  

3830120  

3829037  
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ence enrichissante

Caroline Routhier, avec comme arrière-plan Houlgate, une ville voisine de Cabourg. — photo fournie 

par Caroline routhier

Mathieu Julien-dupuis a participé au programme d’échange avec la ville de Cabourg. — photo alain dion

quand même bien faite et le temps a pas-
sé très vite. J’ai commencé à m’ennuyer 
une semaine avant de revenir », raconte 
Mathieu Julien-Dupuis, 19 ans, désormais 
étudiant en génie mécanique à l’École 
Polytechnique.

« J’adore voyager et je trouvais ça cool 
de pouvoir travailler là-bas. Mais j’ai aus-
si apprécié profiter de journées de congé 
pour visiter les attraits touristiques de la 
France », ajoute Caroline Routhier, 18 ans, 
et étudiante en Arts et Lettres au Cégep de 
Sherbrooke. 

Les deux étudiants ont pu se rendre sur 
les fameuses plages du débarquement 
de la Seconde Guerre mondiale et au 
Mont-Saint-Michel. 

À Cabourg, Mathieu a travaillé comme 
animateur de camp de jour. Il résidait avec 
les autres animateurs du camp. Caroline, 
quant à elle, a officié comme plagiste. Elle 
s’occupait, entre autres de placer des para-
sols sur la plage. Elle habitait dans un deux 
et demi dans un centre communautaire.

Les deux jeunes adultes se sont adap-
tés facilement à la culture française et ont 
reçu un très bon accueil. Mathieu espère 
même aller retrouver les gens avec qui il 
s’est lié d’amitié. 

ADAPTATION FACILE POUR LES 
FRANÇAIS

De son côté, la Ville de Bromont fait en sorte 
de bien intégrer nos deux cousins français qui 
participent à l’échange. L’un se verra accorder 
des tâches à l’hôtel de ville et l’autre deviendra 
animateur au camp de jour bromontois. « Les 
Français vont être logés au Centre national de 
cyclisme. Ils vont y rencontrer d’autres jeu-
nes et ça va être plus facile pour eux, affirme 
Valérie Marin. Aussi, ici tout est proche, donc 
c’est difficile pour eux de se perdre. »

Valérie Marin avoue garder de bons liens 
avec les Français ayant passé par la ville de 
Bromont.

PARTENARIAT AVEC D’AUTRES VILLES

Pour l’instant, des échanges ne se font 
qu’avec la ville de Cabourg, mais les choses 
pourraient changer. « Avec Cabourg, notre 
programme va bien, c’est bien rodé. Mais 
nous sommes en train d’analyser la faisabi-
lité pour élargir le réseau », avance Valérie 
Marin.

Des liens sont en train de se tisser avec 
Alassio, en Italie et Toulouse, en France. La 
ville de Miesbach, en Allemagne, pourrait 
éventuellement devenir une option, mais 
rien n’est encore confirmé. 
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Forfait réunion journalière
• Une salle de réunion

• Écran et connexion Wi-Fi

• 2 pauses santé avec nourriture

• Le repas du midi en buffet chaud ou froid

• Les frais de service 60$ par personne taxes en sus.
Tarif d’hébergement
de groupe en sus.

Tél. : 450 534-0044 1 866 355-0044 lestmartinbromont.com

3829566  
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deslauriersfortin.com

alexandre.fortin@me.com luce.deslauriers@me.com

751-2, rue Shefford,

Bromont QC J2L 1C2

• Immobilier
• Copropriété
• Testament

Me Ève Bellefleur, notaire

• Corporatif
• Mandat
• Droit des successions

Tél.: 450 777-1100 • Téléc.: 450 777-5506

15, boul. Bromont, local 100, Bromont
474, rue Desjardins Sud, Granby

MICHEL TASSÉ
michel.tasse@lavoixdelest.ca

«Je suis très à l’aise avec mon rôle de poli-
cer sur la patinoire. En fait, le hockey me 
permet de me défouler, de laisser sortir le 
méchant !»

Cédric Charbonneau en est à sa deuxième 
saison avec les Inouk, de la Ligue de hoc-
key junior du Québec. Parce qu’il joue avec 
fougue et détermination, le Bromontois est 
un des joueurs les plus populaires auprès 
des amateurs de hockey de Granby et de la 
région.

Certes, Charbonneau aime laisser tomber 
les gants. Et c’est une autre des raisons pour-
quoi il est apprécié des partisans. Ce qui ne 
le gêne pas du tout.

«La LHJQ n’est pas un circuit très robus-
te, mais ça reste un plus pour une équipe 
d’avoir un joueur capable d’assurer la sécu-
rité de ses coéquipiers. Qui est capable 
de faire en sorte que les meilleurs joueurs 

peuvent patiner en paix, explique l’athlète de
6’3’’ et 185 livres. Moi, je sais que mon rôle 
est important !»

Lorsqu’il jette les gants, Charbonneau 
donne tout ce qu’il a. Il est spectaculaire. 
Pas pour rien qu’il a hérité du surnom de 
«l’Animal» la saison dernière.

«Personne ne me demande de me bat-
tre. Je le fais parce que j’aime ça. Chaque 
fois, ça me procure une grosse poussée 
d’adrénaline.»

En 2014-2015, il a été l’un des joueurs 
les plus punis de la LHJQ, lui qui a passé
164 minutes au cachot en 37 matchs. Après 
neuf matchs, cette saison, il avait déjà écopé
32 minutes.

Mais à 19 ans, il aimerait contribuer davan-
tage aux succès des Inouk en s’inscrivant 
plus souvent à la feuille de pointage.

«Je suis capable de marquer des buts et de 
préparer des jeux. À ma dernière saison avec 
l’équipe du collège Stanstead, j’ai amassé
26 points dont dix buts en une cinquantaine 
de matchs. Je vise une meilleure production 
offensive.»

La saison dernière, il avait obtenu cinq 
buts et sept points. Toujours après neuf 
matchs cet automne, il montrait un but et 
une passe.

Par ailleurs, Charbonneau en est un autre 

AVEC LES INOUK DE LA LHJQ

Cédric Charbonneau as

3818119  

3830658  

3826425  
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au assume sa popularité

«Personne ne me demande de me battre. Je le fais parce que j’aime ça. Chaque fois, ça me procure une grosse poussée d’adrénaline», explique Cédric 

Charbonneau. — PHOTO ALAIN DION

qui pense que les Inouk surprendront ceux 
qui leur ont prédit les pires misères cette 
saison.

«On a une équipe jeune, mais on a énor-
mément de potentiel, dit-il. Ce que ça prend, 
c’est juste un peu de patience. Il faut nous 
faire confiance !»

 UN FUTUR COMÉDIEN ?
 Mais voilà, il n’y a pas que le hockey dans 

la vie de Cédric Charbonneau. Il y a aussi les 
études. Le jeune homme étudie en théâtre à 
l’université Bishop’s de Lennoxville.

«Oui, j’aimerais devenir comédien, avoue le 
neveu de l’ex-professionnel du football Steve 
Charbonneau. C’est un milieu qui m’attire. Je 
ne sais pas si j’ai ce qu’il faut pour réussir, mais 
je travaille fort pour acquérir les compétences 
nécessaires…»

Et du coin de l’œil, il surveille ce qui se passe 
du côté de Rimouski, dans la Ligue de hockey 
junior majeur du Québec, lui dont les droits 
appartiennent à l’Océanic.

«J’étais malade quand je me suis présenté au 
dernier camp d’entraînement et ça n’a pas été à 
mon goût. Mais la direction de l’équipe l’a com-
pris et on m’a dit qu’il n’était pas impossible 
qu’on me rappelle en cours de saison. Bref, on 
verra. Mais je suis heureux avec les Inouk et 
dans ma région, je vous l’assure.»
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AuCentre sportif et culturel deBromont, 20 John-Savage BOYS DANCE, HIP HOP, Ballet Classique, Street Jazz,Moderne. Âge : 3 ans et plus.
Professeurs :VéroniqueFortin, ChanLebeuf, IsabelleSmith,MaudeGauthier,MélissaPellerin,MarilèneGiguère,Victorine Joncas,Marie-France Jacques.

Communiquez avec Chan Lebeuf au 450 775-5309
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L’ÉCOLE DE DANSE ÉQUILIBRE

CÉLÈBRE SON 10e ANNIVERSAIRE !

C’est avec beaucoup de fierté que le nou-
veau propriétaire de l’école de danse
Équilibre, M. Chan Lebeuf, célèbre le 10e

anniversaire de l’école en compagnie de sa
dynamique équipe de huit professeurs.

Propriétaire unique depuis juillet dernier,
M. Lebeuf est enseignant à l’école depuis
cinq ans. Il souhaite transmettre aux jeunes,
à partir de trois ans, sa passion pour la
danse, dans le plaisir et le respect.

Passion - Plaisir - Respect
IMPLIQUÉ AUPRÈS DE LA JEUNESSE

Son implication auprès de la jeunesse va d’ailleurs bien
au-delà de la danse puisque le jeune homme travaille
présentement à la Maison des jeunes de Cowansville
avec les 12-17 ans. Il est également membre du Conseil
d’établissement et surveillant à l’école La Chantignole
de Bromont après y avoir exercé le poste d’éducateur.
De plus, Chan est fondateur du nouveau Festival Jam
Urbain en partenariat avec le service des loisirs de la
Ville de Bromont.

LE PLAISIR DE DANSER

C’est avec cettemêmemission d’implication auprès de la

jeunesse que M. Lebeuf débute ses nouvelles fonctions
de propriétaire de l’école. «Nous souhaitons faire décou-
vrir aux jeunes et moins jeunes le plaisir de la danse. Les
avantages de la pratiquer sont nombreux. Elle est excel-
lente pour développer la confiance en soi, la coordina-
tion, la flexibilité, le rythme et la créativité», déclare-t-il.

Vous souhaitez apprendre le ballet classique, le hip
hop, le breakdance, le street jazz ou la danse moderne
et contemporaine? L’école de danse Équilibre propose
des cours de tous les niveaux et pour tous les âges.
Informez-vous et faites, vous aussi, l’expérience de
l’équilibre du mouvement.

3822636  
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Nous vous remercions de nous faire confiance pour la santé de votre animal et nous sommes

fiers d’être votre autre médecin de famille.

Urgence
24h

7 jours s
ur 7

Un service personnalisé de qualité et des soins à la fine pointe de la technologie vous sont offerts afin que
vous puissiez profiter encore longtemps de cette relation spéciale que vous avez avec votre compagnon.

Heures de bureau:

lundi au vendredi: 9 h à 19 h

Samedi: 9 h à midi

DimaNcHe: UrgeNce

No
s
se
rv
ic
es
: Médecine préventive et curative : plan de traitement basé sur les besoins de votre animal.

Dermatologie, ophtalmologie, neurologie, orthopédie ...

Dentisterie : soins complets ainsi que radiographie dentaire numérique.

chirurgie : générale et d’urgence.

Hospitalisation : comprend un examen physique quotidien.

chaque animal bénéficie d’un grand espace privé, sans grillage.

Plancher chauffant dans les enclos.

imagerie médicale : radiographie numérique.

Acupuncture, soins naturels

comportement : renforcement positif, renforcement du lien humain-animal.

Pension : chaque animal bénéficie d’un grand espace privé, sans

grillage. Plancher chauffant dans les enclos. Moments

de jeux, amour et promenades dans un cadre naturel.

service de Nutrition : nourriture thérapeutique, nourriture de maintien, nourriture crue.

euthanasie et accompagnement du deuil

Pharmacie : nous honorons les ordonnances provenant d’un autre vétérinaire.

Boutique • Livraison à domicile disponible

crue.
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rue des carrières

1357, rue Shefford, local 103, Bromont, QC, J2L 1C9 • Tel. 450 531-3835 monvet@animavet.ca www.animavet.ca

Notre équ
ipe quali

fiée est à

votre dis
position p

our répon
dre

à toutes v
os questi

ons conc
ernant

la santé d
e votre a

nimal.

N’hési
tez pas

à nous
contac

ter

en cas de
besoin

!

Nous traitons

les chats, les chiens et

les animaux exotiques,

en clinique ou

à domicile.

3830702  


